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Résumé  

Cet article explore les représentations et les usages de l’intelligence artificielle générative 

(IAG) dans l’enseignement/apprentissage du FLE au lycée Ahmed Gada, dans la wilaya de 

Batna (Algérie). À travers une approche méthodologique mixte (questionnaires et 

observations), l’étude met en lumière des perceptions contrastées entre enseignants et élèves. 

Les enseignants, bien qu’ayant une maîtrise variable des outils d’IAG, perçoivent leur 

potentiel pour la différenciation pédagogique et l’amélioration de la production écrite, tout en 

exprimant des inquiétudes quant à la tricherie, à la perte de sens pédagogique et à l’absence de 

formation. Les élèves, de leur côté, manifestent un usage croissant et enthousiaste de ces 

outils, notamment à domicile, mais leur compréhension reste superficielle et marquée par un 

usage non critique (copier-coller). L’analyse comparée révèle des convergences autour de 

l’utilité de l’IAG et des divergences quant aux risques perçus. L’article conclut sur la nécessité 

d’une intégration pédagogique encadrée de l’IAG, appuyée par des formations, un 

accompagnement institutionnel et une sensibilisation éthique, afin de promouvoir un usage 

réfléchi et bénéfique au service de l’apprentissage du FLE. 

Mots clés : Intelligence artificielle générative, FLE,  représentations,  usages pédagogiques, 

intégration didactique, éthique numérique. 

Abstract 

This article explores the representations and uses of generative artificial intelligence (GAI) in 

the teaching and learning of French as a Foreign Language (FLE) at Ahmed Gada High 
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School, located in the Batna region of Algeria. Using a mixed-methods approach 

(questionnaires and observations), the study highlights contrasting perceptions between 

teachers and students. While teachers, with varying degrees of familiarity with GAI tools, 

acknowledge their potential for pedagogical differentiation and improvement in written 

production, they also express concerns about cheating, the loss of pedagogical meaning, and 

the lack of training. Students, on the other hand, demonstrate increasing and enthusiastic use 

of these tools-mainly at home-but their understanding remains superficial, often marked by 

uncritical use (copy-paste practices). The comparative analysis reveals convergences around 

the perceived usefulness of GAI, as well as divergences regarding its risks and limitations. 

The article concludes by stressing the need for a well-framed pedagogical integration of GAI, 

supported by training programs, institutional support, and ethical awareness, to promote 

thoughtful and beneficial use in FLE learning contexts. 

Keywords: Generative Artificial Intelligence, FLE, representations, pedagogical uses, 

didactic integration, digital ethics. 

Introduction  

De nos jours, l’intégration des technologies numériques dans le domaine éducatif est  une 

priorité mondiale, notamment face aux changements des sociétés et des modes 

d’apprentissage. Parmi ces technologies émergentes, l’intelligence artificielle générative (IAG) 

se distingue par sa capacité à produire des contenus complexes (textes, images, suggestions 

linguistiques) de manière autonome à partir d’instructions simples. Les avancées récentes 

dans ce domaine, portées par des modèles comme ChatGPT, DeepSeek ou Gemini, suscitent 

de nombreuses interrogations quant à leur place dans l’enseignement, notamment celui des 

langues étrangères. 

En ce qui concerne l’enseignement du français langue étrangère (FLE), l’IA générative peut 

offrir un soutien à la production écrite, à la reformulation, à la création de dialogues simulés, 

ou encore à l’enrichissement lexical. Ces outils peuvent  autonomiser l’apprenant, l’engager 

dans des tâches créatives, et personnaliser son parcours d’apprentissage (Holmes, Bialik & 

Fadel, 2022 ; Cotos & Link, 2023). Toutefois, cette dernière soulève aussi des enjeux éthiques, 

pédagogiques et pratiques, notamment dans les contextes éducatifs où les infrastructures 

technologiques sont limitées et où les enseignants n’ont pas été formés à ces nouveaux usages 

(Boudjelal & Lakhdari, 2022). 

En Algérie, bien que les politiques éducatives encouragent l’intégration des TIC 

(Technologies de l'information et de la communication), l’usage de l’IA en classe demeure 

encore peu développée. De nombreuses interrogations subsistent quant à la réception de ces 

outils par les enseignants et les élèves, leur acceptabilité, ainsi que leur pertinence didactique. 

Le lycée Ahmed Gada de la wilaya de Batna, où s’inscrit notre étude, constitue un terrain 

représentatif de cette réalité éducative : une ouverture progressive aux innovations, mais aussi 

des résistances structurelles et culturelles. 

Les recherches en didactique des langues ont montré que l’introduction d’outils 

technologiques ne dépend pas uniquement de leur disponibilité ou de leur efficacité technique, 

mais surtout des représentations que s’en font les acteurs pédagogiques (Perrenoud, 2010 ; 

Zawacki-Richter et al., 2019). Ces représentations, construites à partir de l’expérience, des 

croyances et du contexte socioculturel, influencent beaucoup les attitudes, les pratiques et la 

réception des innovations. 
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Dans le cas de l’IA générative, certains enseignants de FLE peuvent la percevoir comme un 

risque de tricherie ou d’appauvrissement cognitif, tandis que d’autres y voient un levier de 

différenciation pédagogique. De leur côté, les élèves, souvent plus exposés aux outils 

numériques dans leur vie quotidienne, peuvent être séduits par la facilité d’accès aux contenus, 

mais peinent à distinguer un usage formateur d’un usage automatisé et passif. Cette 

dichotomie peut affecter l’efficacité des pratiques pédagogiques et limiter l’intégration 

harmonieuse de l’IA dans les dispositifs d’enseignement. 

Dès lors, une exploration des représentations et attitudes vis-à-vis de ces outils s’impose pour 

mieux comprendre les leviers ou les freins à leur utilisation en classe. Dans cet article, notre 

objectif  est  d’analyser, dans un cadre empirique, comment enseignants et élèves du 

secondaire perçoivent l’introduction de l’IA générative dans l’enseignement/apprentissage du 

FLE, et quels en sont les enjeux didactiques. 

Pour répondre à cette question, nous avons jugé pertinent d’adopter une approche mixte, 

combinant des questionnaires (quantitatifs et qualitatifs) et des observations de terrain. Notre 

question de recherche est donc la suivante :  

Quelles sont les représentations des enseignants et des élèves du secondaire vis-à-vis de 

l’usage de l’intelligence artificielle générative dans l’enseignement/apprentissage du FLE en 

Algérie, et dans quelle mesure ces représentations influencent-elles leur ouverture ou leur 

résistance à l’intégration de ces outils ? 

Pour explorer cette problématique, Nos hypothèses sont les suivantes : 

- Les enseignants de FLE pourraient percevoir l’IAG comme un outil complexe et peu adapté 

à leur réalité de classe, ce qui freinerait son appropriation pédagogique. 

- Les élèves du secondaire pourraient avoir une perception plus positive de l’IAG, du fait de 

leur familiarité avec les outils numériques, mais manqueraient de formation pour en faire un 

usage éducatif réfléchi. 

- L’acceptabilité de l’IAG en classe de FLE dépendrait de trois facteurs clés : la formation des 

enseignants, l’accessibilité aux ressources numériques, et la clarté des finalités pédagogiques 

associées à son emploi. 

1. L’intelligence artificielle générative : définition et usages pédagogiques 

L’intelligence artificielle (IA) regroupe un ensemble de technologies capables d’exécuter des 

tâches qui requièrent normalement une intelligence humaine, telles que le raisonnement, 

l’apprentissage, la planification ou encore la compréhension du langage (Holmes, Bialik, & 

Fadel, 2022). L’intelligence artificielle générative (IAG), quant à elle, se distingue par sa 

capacité à produire de manière autonome des contenus originaux (textes, images, code, etc.) à 

partir de consignes en langage naturel. Ces outils, fondés sur des modèles de langage de 

grande taille (Large Language Models), comme ChatGPT, Gemini, ou DeepSeek, représentent 

une avancée majeure dans le traitement automatique du langage naturel. 

Dans le domaine éducatif, l’IA générative est perçue à la fois comme une opportunité et un 

défi. Elle permet notamment de générer des exercices personnalisés, de fournir une 

rétroaction instantanée sur les productions écrites des apprenants, ou encore de simuler des 

dialogues interactifs en langue cible. Ces potentialités s’inscrivent dans une logique de 

différenciation pédagogique et d’individualisation des apprentissages, deux principes 

fortement valorisés dans la didactique des langues (Cotos & Link, 2023 ; Le Cunff, 2023). 

Par exemple, dans un contexte de classe de FLE, un apprenant peut interagir avec un chatbot 
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en français pour simuler des dialogues réalistes, demander des reformulations d’un texte 

rédigé, ou solliciter des explications grammaticales. Ces interactions peuvent favoriser la prise 

d’initiative, l’autonomie, et la motivation, notamment chez des apprenants en difficulté ou peu 

exposés à des environnements francophones authentiques (Wang, 2023). 

Cependant, la pertinence pédagogique de l’IAG dépend fortement des modalités d’intégration 

dans les pratiques enseignantes et des représentations que les acteurs éducatifs en construisent. 

Sans encadrement méthodologique ni objectif didactique clair, l’outil risque de devenir une 

béquille cognitive, voire un substitut à l’effort intellectuel. Plusieurs chercheurs alertent ainsi 

sur les effets pervers potentiels : plagiat facilité, appauvrissement des compétences de 

rédaction, dépendance aux outils (Rudolph et al., 2023 ; Sillaots, 2022). 

Enfin, l’intégration de l’IA générative pose également des questions éthiques et 

institutionnelles : qui est responsable du contenu généré ? Comment garantir la véracité des 

informations fournies par l’IA ? Et surtout, comment former les enseignants et les apprenants 

à un usage critique et éclairé de ces technologies ? (Zawacki-Richter et al., 2019). 

Dans le contexte algérien, ces interrogations sont encore peu explorées dans les recherches en 

didactique. Pourtant, les enjeux sont de taille, notamment dans les établissements secondaires 

où les ressources numériques sont limitées, les formations continues rares, et les innovations 

souvent perçues avec prudence. 

2. Représentations sociales et innovation pédagogique  

Le concept de représentation sociale occupe une place centrale dans l’analyse des pratiques et 

des attitudes face aux innovations éducatives. Défini initialement par Moscovici (1961) 

comme un système organisé d’opinions, de croyances et d’attitudes partagées par un groupe 

social, il permet de comprendre comment les individus construisent du sens autour d’un 

phénomène nouveau, tel que l’introduction de l’intelligence artificielle générative dans 

l’enseignement. 

Selon Jodelet (1989), les représentations sociales jouent un rôle structurant en orientant les 

comportements, en facilitant la communication au sein d’un groupe et en réduisant 

l’incertitude liée à l’inconnu. Elles fonctionnent comme des cadres de référence qui 

influencent la réception, l’appropriation ou le rejet d’une innovation pédagogique. Ainsi, les 

représentations des enseignants et des élèves sur l’IA générative conditionneront la manière 

dont ces outils seront intégrés ou non dans la classe de FLE. 

La littérature en sciences de l’éducation souligne également que l’introduction d’une nouvelle 

technologie en contexte scolaire est souvent marquée par des tensions entre attentes positives 

et résistances. Perrenoud (2010) insiste sur la nécessité de prendre en compte les 

représentations subjectives des acteurs pour favoriser un changement durable. En effet, les 

enseignants peuvent manifester des inquiétudes liées à la perte de contrôle pédagogique ou à 

la dévalorisation de leur rôle, tandis que les élèves peuvent exprimer des ambivalences entre 

fascination et méfiance (Davis, 1989). 

Par ailleurs, le modèle TAM (Technology Acceptance Model) proposé par Davis (1989) 

éclaire les facteurs influençant l’adoption des technologies, notamment la perception de 

l’utilité et la facilité d’utilisation. Ces perceptions sont elles-mêmes construites à partir des 

représentations sociales, des expériences antérieures et du contexte institutionnel. Des études 

récentes dans le domaine de l’éducation digitale confirment que ces représentations 

influencent significativement l’engagement des enseignants et des apprenants face aux outils 
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numériques avancés, dont l’IA générative (Zawacki-Richter et al., 2019). 

Enfin, dans le cadre spécifique du FLE en Algérie, ces représentations sont encore peu 

étudiées, alors qu’elles constituent un levier essentiel pour accompagner la transformation 

numérique des pratiques pédagogiques. Comprendre les représentations croisées des 

enseignants et des élèves est ainsi indispensable pour concevoir des dispositifs de formation et 

d’accompagnement adaptés, favorisant l’intégration critique et efficace de l’IA dans les 

classes. 

3. L’intelligence artificielle dans la didactique du FLE : état des lieux 

L’intelligence artificielle (IA) connaît un essor croissant dans le domaine de l’enseignement 

des langues, et plus particulièrement en français langue étrangère (FLE). Les recherches 

récentes mettent en lumière diverses applications de l’IA, allant de la correction automatique 

des erreurs à la création d’environnements immersifs et interactifs, en passant par l’adaptation 

des contenus pédagogiques aux besoins individuels des apprenants (Kukulska-Hulme, 2020). 

Par exemple, les systèmes d’IA peuvent analyser les productions écrites des apprenants en 

FLE pour fournir des retours précis sur la grammaire, le lexique ou la cohérence textuelle, ce 

qui permet un accompagnement personnalisé (Heil et al., 2022). Ces technologies contribuent 

ainsi à renforcer la médiation pédagogique en libérant du temps pour des activités à plus forte 

valeur ajoutée, telles que l’expression orale ou la créativité langagière (Godwin-Jones, 2019). 

L’essor des modèles génératifs, tels que ChatGPT, a encore intensifié ces possibilités en 

offrant des interactions plus naturelles, capables de simuler des échanges conversationnels 

complexes et d’assister les apprenants dans la production écrite narrative ou argumentative 

(Gürsoy & Atay, 2023). Ces avancées invitent à repenser les rôles respectifs de l’enseignant et 

de l’outil numérique, avec un passage progressif de la correction mécanique à un 

accompagnement réflexif et métacognitif. 

Cependant, malgré ces potentialités, plusieurs études soulignent que l’intégration effective de 

l’IA en classe de FLE reste marginale, particulièrement dans les contextes éducatifs aux 

ressources limitées, comme c’est le cas en Algérie (Bouziane & Amrani, 2021). Les obstacles 

évoqués incluent le manque de formation des enseignants, la faible infrastructure 

technologique, ainsi que les représentations ambivalentes sur l’usage des technologies (Nait-

Charif, 2022). 

Par ailleurs, la question éthique et la dimension critique prennent une importance croissante 

dans la réflexion sur l’usage de l’IA dans l’éducation. L’essor des outils génératifs pose des 

défis quant à la validité des apprentissages, la protection des données personnelles, ou encore 

la lutte contre la fraude scolaire (Czerkawski, 2023). Ces enjeux appellent à un cadre 

pédagogique clair et une gouvernance adaptée pour garantir un usage responsable et efficace. 

En somme, le panorama actuel montre un potentiel important, mais sous-exploité de l’IA dans 

la didactique du FLE, avec une nécessité d’accompagner la transition par une meilleure 

connaissance des usages, des représentations et des conditions d’intégration, notamment dans 

les réalités scolaires algériennes. 

4. Technique de recueil de données  

Notre recherche s’inscrit dans une démarche exploratoire, visant à mieux comprendre les 

représentations des enseignants et des élèves vis-à-vis de l’intelligence artificielle générative 

dans le cadre de l’enseignement/apprentissage du FLE. Pour ce faire, nous avons opté pour 

une approche méthodologique mixte, combinant des outils quantitatifs et qualitatifs afin de 
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croiser les regards et d’enrichir l’interprétation des données. 

4.1. Questionnaires  

Nous avons élaboré deux questionnaires distincts : l’un destiné aux enseignants de FLE, 

l’autre aux élèves du lycée Ahmed Gada (wilaya de Batna). Ils ont pour but de recueillir des 

données sur les représentations, les pratiques, les attentes et les freins perçus concernant 

l’usage de l’IA générative. 

- Le questionnaire enseignant comprend des sections sur : 

L’accès aux outils numériques et à l’IA en milieu scolaire ; 

La connaissance et les usages de l’IA générative (ex. : ChatGPT) ; 

Les perceptions quant à son utilité pédagogique ; 

Les craintes ou réticences exprimées ; 

Les conditions d’une intégration réussie (formation, accompagnement, temps, etc.). 

- Le questionnaire élève explore : 

Le rapport quotidien aux outils numériques et à l’IA ; 

L’usage (ou non) d’outils comme ChatGPT dans le cadre scolaire ou extrascolaire ; 

Les perceptions concernant l’aide que peut apporter l’IA en cours de FLE ; 

Les limites ou dérives perçues (copiage, dépendance, etc.) ; 

L’intérêt pour un usage plus structuré en classe. 

Les réponses ont été recueillies de manière anonyme afin de garantir la sincérité des 

participants et d’éviter les biais de désirabilité sociale. 

4.2. Observations de terrain 

En complément des questionnaires,  nous avons mené des observations non participantes dans 

quelques classes de FLE, afin d’identifier : 

La présence effective ou non d’outils numériques ; 

Les attitudes spontanées des enseignants face aux outils d’IA ; 

Les comportements des élèves lorsqu’ils évoquent ou utilisent ces outils. 

Ces observations nous ont permis de confronter les déclarations des acteurs aux pratiques 

réelles observables, et de contextualiser les données des questionnaires. 

4.3. Échantillon et terrain  

Nous avons mené notre étude  au sein du lycée Ahmed Gada, établissement public de la 

wilaya de Batna. L’échantillon se compose de quatre  enseignants de FLE, ayant des niveaux 

d’expérience variables (1 à 20 ans), et soixante élèves de 2e et 3e année secondaire, toutes 

filières confondues. 

Le choix de ce terrain s’explique par sa représentativité des lycées algériens en termes de 

ressources numériques limitées, mais aussi par une ouverture progressive aux innovations 

pédagogiques. 

5. Analyse des résultats  

5.1. Représentations des enseignants  

L’analyse des réponses des enseignants de FLE interrogés (n = 4) met en lumière des 
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représentations contrastées de l’intelligence artificielle générative (IAG) en contexte scolaire. 

Si deux enseignants se déclarent familiers avec des outils tels que ChatGPT, qu’ils mobilisent 

ponctuellement pour la préparation ou la correction, les deux autres n’en ont qu’une 

connaissance superficielle, sans usage pédagogique structuré. Les avantages perçus incluent 

principalement le gain de temps, l’aide à la différenciation pédagogique et le soutien à la 

production écrite. Toutefois, des réserves majeures sont exprimées, notamment les risques de 

tricherie, la perte du sens pédagogique et l’absence de formation adéquate. Tous soulignent la 

nécessité de conditions d’accompagnement pour une intégration pertinente de l’IAG en 

classe : formation continue, infrastructure numérique fiable et encadrement institutionnel clair. 

 

 
Graphique n° 01 : représentations des enseignants vis-à-vis de l’IA 

Les résultats obtenus auprès des quatre enseignants interrogés révèlent des représentations 

contrastées vis-à-vis des outils d’intelligence artificielle générative. Concernant le niveau de 

familiarité, deux enseignants se déclarent relativement expérimentés dans l’usage de ces outils, 

tandis que les deux autres en ont une connaissance limitée, ce qui reflète une hétérogénéité 

dans l’appropriation de ces technologies en milieu éducatif. 

En ce qui concerne les avantages perçus, tous les participants reconnaissent un gain de temps 

considérable, notamment pour la préparation des cours et la correction des productions écrites. 

Par ailleurs, trois enseignants estiment que l’IA générative peut constituer un levier pour la 

différenciation pédagogique et le soutien à la production écrite, en offrant des modèles 

adaptables aux niveaux des apprenants. 

Cependant, ces avantages sont contrebalancés par des inquiétudes partagées. Tous les 

enseignants interrogés redoutent un usage abusif des outils d’IA par les élèves, en particulier 

en ce qui concerne les risques de tricherie et de perte de l’effort cognitif personnel. Trois 

enseignants mentionnent également une perte du sens pédagogique, craignant que 
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l’automatisation de certaines tâches n’entrave la construction de savoirs authentiques. 

Face à ces constats, tous les enseignants s’accordent sur les conditions nécessaires à une 

intégration pédagogique efficace : la mise en place de formations continues, une infrastructure 

technique adéquate, ainsi qu’un accompagnement institutionnel clair et structuré. Ces 

éléments sont perçus comme essentiels pour que l’IA générative soit un outil au service de 

l’apprentissage, et non une source de dérive. 

5.2 Représentations des élèves  

L’analyse des réponses recueillies auprès des élèves met en évidence une utilisation croissante 

de l’intelligence artificielle générative, principalement à domicile. Ces usages concernent 

essentiellement la rédaction de textes, la correction orthographique et grammaticale, ainsi que 

l’enrichissement lexical. Les élèves expriment un intérêt marqué pour ces outils, perçus 

comme des aides précieuses dans les activités d’écriture. Toutefois, des limites importantes 

émergent : la méconnaissance du fonctionnement réel de l’IA et une tendance au copier-coller 

sans appropriation des contenus produits. Interrogés sur une éventuelle intégration de l’IA 

générative en classe, les élèves se montrent globalement enthousiastes et curieux, tout en 

soulignant la nécessité d’un encadrement clair afin d’éviter les dérives et d’assurer un usage 

pédagogique pertinent. 

 
Graphique n° 02: représentations des élèves sur l’usage de l’IA 

Le graphique ci-dessus illustre les représentations des élèves concernant l’usage de 

l’intelligence artificielle générative. Il en ressort que la majorité des élèves (90 %) ont recours 

à ces outils principalement à la maison, ce qui témoigne d’une appropriation individuelle, 

souvent en dehors du cadre scolaire. Les fonctions les plus prisées sont l’aide à la rédaction 

(85 %), la correction grammaticale (75 %) et l’enrichissement lexical (80 %). Cependant, cette 

utilisation reste parfois superficielle, comme en témoignent les limites perçues : 65 % des 

élèves déclarent ne pas bien comprendre le fonctionnement de l’outil, et 70 % reconnaissent 

une tendance au copier-coller, ce qui peut nuire au développement d’une réelle compétence 
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rédactionnelle. Malgré cela, une attitude largement positive se dégage : 88 % manifestent de 

la curiosité à l’idée d’une intégration de l’IA en classe, et 95 % expriment le besoin d’un 

encadrement pédagogique pour l’utiliser de manière bénéfique. 

5.3. Confrontation enseignants / élèves 

L’analyse comparative des réponses des enseignants et des élèves met en évidence à la fois 

des convergences et des divergences dans leurs représentations de l’intelligence artificielle 

générative en contexte scolaire. Sur le plan des convergences, les deux groupes reconnaissent 

l’utilité de ces outils dans l’apprentissage du FLE, notamment pour l’amélioration de la 

production écrite. Les enseignants y voient un soutien à la différenciation pédagogique et à la 

génération de contenus, tandis que les élèves apprécient l’aide à la rédaction, la correction 

linguistique et l’enrichissement lexical. Cet intérêt partagé témoigne d’une certaine ouverture 

envers les innovations technologiques, dès lors qu’elles peuvent répondre à des besoins 

pédagogiques concrets. 

Cependant, des divergences notables apparaissent lorsqu’il s’agit d’évaluer les risques et les 

limites de l’usage de l’IA. Les enseignants adoptent un regard plus critique, en exprimant des 

préoccupations quant à la tricherie, à la perte de sens pédagogique et à l’absence de formation 

adéquate. De leur côté, les élèves semblent moins conscients de ces enjeux, admettant 

toutefois des pratiques problématiques telles que le copier-coller ou une utilisation non 

réfléchie des outils, souvent liée à un manque de compréhension de leur fonctionnement. 

Face à cet écart de perception, plusieurs recommandations s’imposent pour favoriser une 

intégration pédagogique harmonieuse de l’IA générative. Une formation conjointe des 

enseignants et des élèves apparaît comme une condition essentielle, afin de développer une 

culture numérique commune et critique. Par ailleurs, une sensibilisation accrue aux enjeux 

éthiques, à la protection des données, ainsi qu’aux usages responsables de l’IA est nécessaire 

pour prévenir les dérives potentielles et promouvoir une utilisation éclairée, au service des 

apprentissages. 

Thèmes Enseignants Élèves 

Utilité pédagogique perçue Oui Oui 

Aide à la production écrite Oui Oui 

Regard critique (risques et limites) Élevé Faible 

Compréhension du fonctionnement de 

l’IA 
Bon Limité 

Besoin de formation / encadrement 
Oui (formation 

continue) 

Oui (besoin 

d’encadrement) 

 

Tableau n° 01 : comparaison des représentations des enseignants et des élèves 

 

Ce tableau met en évidence plusieurs points de convergence entre enseignants et élèves, 

notamment la reconnaissance de l’utilité pédagogique de l’IA générative et son apport en 

matière de production écrite. Toutefois, des divergences apparaissent concernant la capacité à 

évaluer les limites de l’outil et à en comprendre le fonctionnement. Les enseignants adoptent 
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généralement un regard plus critique et disposent d’une meilleure compréhension technique, 

tandis que les élèves, bien qu’enthousiastes, révèlent un usage plus intuitif et parfois 

superficiel. Ces constats soulignent la nécessité de formations conjointes et d’une 

sensibilisation accrue aux enjeux éthiques et pédagogiques liés à l’intégration de l’IA en 

classe. 

6. Discussion  

Cette recherche visait à interroger les représentations et les usages de l’intelligence artificielle 

générative en classe de FLE, en mettant en regard les perceptions des enseignants et des 

élèves. La problématique portait sur les conditions et les limites d’une intégration raisonnée 

de l’IA dans les pratiques pédagogiques, notamment dans le développement de la compétence 

écrite. 

Les résultats obtenus confirment en partie les hypothèses formulées en amont. D’une part, les 

enseignants, bien qu’ayant une connaissance encore partielle des outils d’IA, en perçoivent les 

bénéfices potentiels, notamment en matière de gain de temps, de différenciation pédagogique 

et de soutien à la production écrite. D’autre part, ils expriment des réserves importantes liées à 

l’absence de formation, aux risques de tricherie et à la perte de sens pédagogique, ce qui 

constitue un frein structurel non négligeable à l’intégration de ces outils. 

Du côté des élèves, les résultats révèlent une posture plus exploratoire et enthousiaste. 

Nombre d’entre eux ont recours à des outils comme ChatGPT, principalement à domicile, 

pour rédiger ou corriger leurs productions écrites. Si leur intérêt pour l’IA est manifeste, leur 

compréhension du fonctionnement de ces outils reste limitée, et la tendance au copier-coller 

sans appropriation véritable pose question. Ce décalage entre enthousiasme technologique et 

conscience critique souligne l’importance d’un encadrement pédagogique structuré. 

Cette confrontation entre les postures, critique chez les enseignants, exploratoire chez les 

élèves, interroge les pratiques actuelles en FLE et appelle à un repositionnement. Il ne s’agit 

pas d’adopter ou de rejeter l’IA de manière binaire, mais de proposer des pistes concrètes pour 

un usage raisonné et éthique. Cela implique, entre autres, la mise en place de formations 

continues pour les enseignants, l'élaboration de scénarios pédagogiques intégrant l’IA de 

manière réflexive, et l’instauration d’un cadre institutionnel clair quant à son utilisation en 

contexte scolaire. 

En définitive, l’IA générative constitue un levier d’innovation en FLE, à condition qu’elle soit 

accompagnée d’une réflexion pédagogique rigoureuse et partagée. Son intégration ne doit pas 

se limiter à l’expérimentation individuelle, mais s’inscrire dans une démarche collective, 

critique et éthique, au service de l’apprentissage des langues. 

7. Conclusion et perspectives 

L’étude menée a permis de mettre en lumière les représentations contrastées des enseignants 

et des élèves de FLE à l’égard de l’intelligence artificielle générative. Si l’outil suscite 

curiosité et intérêt chez les apprenants, il demeure source d’interrogations, voire d’inquiétudes, 

chez les enseignants. Toutefois, un constat commun émerge : l’IA générative, bien que récente 

dans le champ éducatif, possède un potentiel réel pour enrichir les pratiques pédagogiques, 

notamment dans l’enseignement/apprentissage de la production écrite. 

Ce bilan invite à une intégration progressive et encadrée de ces technologies, dans une logique 

non pas de substitution, mais de complémentarité avec les approches traditionnelles. Pour ce 

faire, plusieurs pistes concrètes peuvent être envisagées. 
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Tout d’abord, des formations ciblées doivent être proposées aux enseignants de FLE, afin de 

les outiller à la fois techniquement et pédagogiquement. Ces formations devraient inclure des 

modules sur les enjeux éthiques, les risques d’usage non critique, et les opportunités 

didactiques offertes par l’IA. 

Ensuite, le développement d’activités didactiques intégrant l’IA générative peut favoriser une 

meilleure autonomisation des apprenants, en les encourageant à produire, à réviser et à 

améliorer leurs écrits de manière active et réfléchie. Cela suppose une pédagogie explicite de 

l’outil, qui valorise la créativité, l’esprit critique et la réflexivité. 

Enfin, l’essor rapide de ces technologies rend indispensable l’élaboration d’une politique 

éducative claire concernant leur usage en milieu scolaire. Cette politique devrait définir des 

cadres d’usage, des normes de sécurité et d’éthique, ainsi qu’un accompagnement 

institutionnel pérenne. 

En somme, loin d’écarter l’IA des pratiques de classe, il convient de penser son intégration 

comme une opportunité pédagogique, à condition de l’encadrer avec rigueur, lucidité et 

ambition éducative. 
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